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L'ECONOMIE GENEVOISE EN MARS 1978 

Quelques éléments d ' .~ppréciation 
A partir des (seules) info r rr..t: l.ons disponibles au ses 

1. Popul ati on 

1.1. r éside nte 
1. 2 . a c tive 

(chômage ) 

2 . Production 

EN RREF 

stabilité d epuis 1971 
- diminution du chômage, mai s prudence 
- pa s de chiffre s sur les licenc i ements prévisibles 

pas de pr oblème nouve au connu 
2.1 . Secteur primaire 

(ag ricul t ure ) 
2. 2. Secte ur secondaire 

1. Indus trie scep t i c i sme e t c r a inte s, dues à restructuration et A 
val e ur FS 
per spectives moins bonnes e n 78 qu'en 77 2. Construct i o n 

2. 3. Sec t eur t e r tiaire 
1 . Comme r ce - 19 77 bonne a nné e pour les grands , moins pour les petits 

- concurre nc e du FF 
2 . Org an i sations 

i nte r na tionales période difficile , d iminution d e s emplois 

3. Consommat i o n 

3 . 1. Aéropor t 
3 . 2 . Tourisme 
3. 3 . Electr i c ité 
3.4. Logements vacants 
3. 5 . Lo caux commerciaux vacants 
3.6. Prix 

3 . 7 . Poursuites et faillites 

4. Monnaie 

bonne progress i on e n 77 
" " " " ma lgr é le FS 

pas d ' arrêt d e l a p r ogressi o n 
l' o ff r e ne r e joi nt pas l a demande 
do ubl eme nt de l a surface en 77 
r emarqua ble s t abi lité , contr a irement 
de l' Europe (contr epartie du FS) 
d iminut i on des premièr es mai s nombre 
portant des secondes 

Valeur du franc suisse le grand souci 

RAPPEL 

Le s s ec t e ur s "moteurs" de l'économie genevoise 

- l e s o rga ni sa t ions interna tionale s 
- l e s banques 
- l e c ommerce de gros 

au reste 

encore im-

- l es e nt r e pri s es transnationa l e s (dont certaines font du commerce de gros) 
- l' aéroport 

Le princ ipal so uci 

- l'industrie dans son ensemble (sous réserve bien entendu de quelques entreprises) 
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QUELQUES ELEMENTS D'APPRECIATION 

1. POPULATION 

1.1. Résidente 

L' évolution de la population du canton peut se résumer en quelques points ' 

de 1966 à 1970 

- de 1971 à 1974 

augmentation de près de 7'000 personnes par an, 

augmentation de 2'000 à 3'000 personnes par an, 

- depuis 1974 : stabilité, 
population atteignant 336'700 personnes à fin 1977 (227'600 Suisses, 
109'100 étr angers). 

Cette stabilité recouvre en fait une augmentation de la population suisse 
de 4'700 per sonnes depuis 1974, et une diminution de 4'200 étrangers. 

l. 2. Active 

1. ~mE_l2_i_e.!!_ g_é.!!_éE_a.!_ 

C'est l'occasion de relever A nouveau qu'il n'existe paa de atatistique 
généra le de l'emploi. 

2. f_hôm~g~ 

Chômeurs complets 

Nouvelles demandes d'emploi 

Indemnités versées 

Chômage complet 

Chômage partiel 

Licencieme nts 

janvie r 
février 

janvier 
f é vrier 

janvier 
février 

janvier 
février 

19 77 
1 073 

984 

420 
315 

MilliE!rS 

724 
1 047 

299 
128 

1978 
975 
942 

390 
335 

F 

1 075 
1 036 

105 
111 

L'OCP n'a en définitive pas de chiffres : la loi du 20 juin 1977 eat 
difficilement applicable (licenciements par petits nombrea). 

Pas de données pour BIT, lATA et Tradax. 

2. PRODUCTION 

2.1. ~~~~~~~-~~!~~!~~ (agriculture) 

Pas d'informations particulières mais pas connaissance non plua de problèmes 
nouveaux. 
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2.2. Secteur secondaire 

1. Industrie 

Les élémen ts d'appréciation sont tirés des rés ultats du test conjonctu­
rel pour l'indus trie genevoise qui n'est o pérationnel que depui s le mois 
d ' oc t obre dernier. 

Ind i cateur s yn thétique (activité en général) 

La valeur de cet indicateur s ubi t des variations de faible amplitude 
aut o ur d'une position pas tout à fait satisfai sante s elon l'opinion 
des chefs d'entreprises qui participent à l'enquête. On constate , pour 
le moment , que l' évolutio n genevoise suit d'assez prês c e lle de la Suisse . 

Production 

Si les carne ts d e commande montrent une tendance à la baiss e A court t er­
me , l a production sembl e être restée stable ces derniers mois, A un ni­
veau juste satisfaisant . 

Occupation de la capacité 

La capacité de production v a rie pour les deux derniers trimestres entre 
environ 70 (Ill/ 77) ct 80\ (IV/77) de la capacité potentie lle. 

Marges bénéf iciai r es 

Pl us de 50% des entreprises (après pondération) estiment que les marges 
bénéficiai r es , par rapport à la période correspondante de l'année précé­
dante , ont d iminué pour l e IVe trimestre 1 977, contre environ 30\ pour 
le Ille trimest r e 1977 . 

Selon la Chambr e de commerce 

1977 a é t é un e meille ure année que 1976, mais 1978 est marquée actuelle­
ment par un certain scepticisme. 

L' évolution d u taux de change du FS a surtout pour conséquence la dimi­
nut i on des ma rges. 

2. Construction 

Au vu des premiers résultats u l'enquête s ur les dé penses de la construc­
tio n réalisées e n 1 9 77 et prévut ' ti pour 1978 du délégué aux q uestion s con­
jonc t urel l es , il sembl e que les dépenses prévues pour 1977 e t qui mon­
traient une certa i ne reprise par r appor t à l' année précédente , ne se sont 
qu' e n partie r é ali sées , alors que l es prévisions pour 1978 marquent à nou­
veau un certain recu l , dû non seul eme n t aux i nvestissements privés mai s 
encore , e t pour une partie no n négligeable aux investissements publics. 

2.3. Secteur tertiaire 

Le ses est pauvre en renseignements directement aignificatifa . 



- 4 -

1. f_o!!!!ll~rE_e .L ~e.!_o_!l .!_a _C~a~E_e _d.!:_ E_O!!!Tl.!:_rE_e _ 

1977 a été une bonne année pour les grands commerces (augmentation pour 
Migres , Coop et Balexert : entre 5,5 et 6,2\) mais moins bonne pour les 
petits (3,2\). 

C'es t s urtout l'alime ntation q ui ct enregistré de bons résultats (+ 4 A 
8'+.), alors que le t e xtile et l ' hdbillement n'ont vu qu'une faible amé­
lioratio n (+ 1 à 1, 5\ ). 

Le ralenti ss~ment e s t imputé 

- à la stagna tion d6mogra~1ique , 

- à la dé valuatio n d u franc français. 

A ce propos, les con~erçants regrettent la publicité française faite dans 
notre pre s s e et même dans les TPG. 

1978 s ' annonce comme une année difficile pour plusieurs raisons s 

- manque de main-d' o euvre, 
- tendance à la diminu tion du temps de travail, 
- c o nc urre nce de la France . 

2. Q_r~a_!li~a!_i2_11~ .!_n!_eE_n~t.!_o!:!_a.!_e~ (OI) 

Le nombre d ' emplo i s o f fer t s pa r l es OI gouve rnementales d i minue pour la 
pr emiè r e f o i s d e pui s fin 1976 . En 1977 , 200 pos t es de fonctio nnaires ont 
é t é s upprimés . En 1970 , o n a s s i s t e r a notamme nt au départ ùe c e rtains s er­
v ices de l ' ONU à Vie nne e t N~w-York, à la suppress i on de 180 pos t es au 
BIT c t d ' une c inqua ntaine de pos t es à l'OMS . A r emarq ue r que , depuis 1970, 
l e taux d'aug mentatio n des emplo i s dans le s organi sa tio ns in t e rnationale s 
s 'infléchit fo rteme nt (taux d' a ugmen t ation annuel moyen : 1960 -65 : 5,0\ , 
196 5-70 : 3 , 9% , 19 70-75 : 0 , 7% . 

Ce ralentissement a lieu pendant l a période où le coût de la v ie pour les 
fami lles de fonctionnaires internationaux a fortement augmenté et a dé­
passé les niveaux de Vienne, Paris et New-York. 

3. CONSOMMATION 

3.1. ~~~~~~! 

On con s tate une croissance régulière au cours de ces de rnières années qui 
s ' es t a ccé lérée en 1977 (trafic commercial : 4,4 MP de passagers, soit + 9,7\ 
pa r r apport à 76). 

Pa r contre, la cro i ssance du fret est plus modérée (moins de l\ en 77 par 
r apport à 76). 

3.2. Touri s me 

19 77 e st la première anné e de r e pri s e d epuis 1970. Les nuitées (2,3 MO) ont 
a tteint l e niveau de 1974 e t marque nt une progression de 9,3\ par rapport A 
1976 . L'augme nta tion est due principalement aux étrangers (USA: + 25\) 1 ce 
qui est paradoxal si l' on tient compte de la valeur du franc suisse. 

Cette croissance est supérieure A la moyenne suisse. 
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3.3. Electricité 

Augmentat ion régulière de la consommation + 5,6\ en 77. 

3.4. ~~2~~~~~~-~~~~~~~ 
Contr airement à cc que prétendent certains, le parc des logements vacants 
(non meublés ct meublés), qui a d'ailleurs sensiblement diminué par rapport 
à l' année précédente (2'433 en 1976 , 1 ' 098 en 1 977) , contribue très faible­
ment à une certaine détente du marché, car d'une part il ne correspond guè­
r e à la demande et d'autre part les loyers de ces logements sont très nette­
ment supé rieurs à ceux de la statistique des loye rs . 

L'ensemble des l ogements vacants est composé , pour plus de la moitié, de 
studios et 2 pièces, alors que la demande , qui r este très forte, se fait 
plutôt pour des appartements de 3 et 4 pièces, catégories où les taux de 
vacance sont l es plus faibles . 

3.5. Locaux commerciaux v acants 

La surface totale vacante des locaux commerciaux a presque doublé par rap­
port à l'année précédente (1976 : 33'211 m2, 1977 : 60'159 m2) et est compo­
sée principalement de bureaux et d'arcades. 

3.6. Prix 

A Genèv e comme en Suisse, l es prix à la consorrunatio n sont presque stables 
depuis la fin 1977 . En douze mois, l'indice des prix genevois n'a augmenté 
que de 1,3% (indice suisse : 1,1%). Ces faibles hausses s'expliquent tant 
par l a rete nue de la dema nde privée e n Sui sse que par l'évolution du cours 
du franc qui influence l e coût des biens importés. 

3.7. ~~~~~~!~~~-~~-~~!!!!~~~ (seul indicateur disponible de la situation finan-
ci~re des ménages et entreprises) 

Baisse e n 1 977 de 3,8\ du nombre des poursuites, après une augme ntation con­
tinue depuis 1973. 

On note également un recul des faillites (- 3, 7\), qui s'établissent toute­
fois à un niveau élevé : 417 en 1977. 

4. MONNAIE 

La variation du cours du franc pondérée "n fonction des exportations V!!rs les 15 
principaux partenaires co~ncrciaux de la Suisse , a atteint ~ 87 ,5\ depuis mi-71. 
Le décrochement du cours du franc par rapport aux autres monnaies a att:eint + 50\ 
entre 1974 et fin 1977. Pendant l es deux derniers mois de 1977 et les deux pre­
miers de 1978, le franc suisse a enregistré une forte hausse de son cours : la 
variation de celle-ci,calculée sur 12 mois, a passé de + 10,9\ à fin novembre, à 
+ 17,1\ à fin dé.cembre, à + 21,9\ à fin janvier et à plus de + 25\ A fin février. 
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